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BROOKLYN, LE 6 31AI, 1873.

Ma foi, tant pis, j'y reviens encore. C'est peut-être une fai-
lesse babilleuse et. habilleuse, puisque je me suis consti-
uée, dans ma dernière lettre, la costumière très-libre échangiste
e mon couple très protectionniste : Mylady Bon té et Mylord

Rpect. Mais, que voulez-vous ? Cette combinaison, je la re-
garde comme une bonne implantation du Papisme chez soi, en
même temps que j'y vois une sorte de boussole de fanille,-et
la seule bien aimantée dans tous les nouds de la navigation jour-
nalière.

Du reste, comme excuse de ma complaiSance 'à vous entrete-
nir de ce sujet, je puis faire valoir au bon sentiment, le senti-
ment d'une objection prévue ou facile à prévoir, e'est-à-dire, pas
trop malaisée à confondre.-Quand on dit: « Je prévois une
objection, » cela signifie qu'on a commencé intérieurement par
se la démolir à soi-même, et c'est bien cela que j'appelle un bon
sentiment. -Il reste bien entendu toujours une petite chose en
suspens c'est de savoir si l'on sera pour les autres aussi heureux
que pour soi-même dans de semblables démolitions ; mais, qui ne
risque rien n'a rien.

Je prévois donc une objection, une mauvaise objection, qu'on
pourrait bien élever contre l'échaffaudagze de mon: Soi-même
arc bouté sur mon: Les Autres, et de ma: Bonté basculant ave
mon: Respect.

On pourrait dire:
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